
Cher Père Charbel, chers compagnons, chers amis, 

 

Je suis très heureux de dire quelques mots sur le Père Charbel Batour, S.J., puisque 
je le connais depuis près de vingt-cinq ans et que nous avons été nommés ensemble 
au collège Notre-Dame de Jamhour en 2007. Depuis 2015, lorsqu’il est devenu 
Recteur de cette institution, je suis devenu son Vice-recteur, ce qui a fait de moi 
son plus proche collaborateur. 

Doué d’une belle intelligence, le Père Charbel a l’esprit d’à-propos et l’intelligence 
des situations. Sa formation académique accomplie en France et aux Etats-Unis lui 
a donné les instruments nécessaires qui lui permettent d’exprimer sa pensée d’une 
manière rigoureuse. Il aime répéter que ce qui l’a marqué le plus dans la culture 
française, c’est son esprit critique. Tout ce qui serait complaisance ou esprit de 
critique le rebute. Sa parfaite connaissance de l’arabe, du français et de l’anglais lui 
permet de se distinguer à l’oral et nombre de gens restent touchés par la justesse de 
ses propos. Sensible à la parole et à la signification des mots, ce n’est pas un 
hasard qu’il ait écrit sa thèse de doctorat sur Denis Vasse, S.J. et Jacques Lacan. 

Très au fait des enjeux sociaux-politiques de la région du Proche-Orient, lecteur 
acharné de l’actualité, son avis reste précieux, car il ouvre bien souvent des 
perspectives jusque-là inexploitées. 

Plusieurs traits de sa personnalité : une détermination le plus souvent éclairée et un 
grand courage. De fait, il a toujours la prudence de consulter longuement avant de 
prendre n’importe quelle décision, ce qui fait de lui un fin stratège. Tout cela a 
permis non seulement de maintenir le niveau académique de notre institution mais 
même de le rendre plus performant. Son souci d’améliorer les langues, de 
développer les arts et la robotique trouve un écho positif dans le cadre de la 
francophonie. 

L’annonce de la nouvelle d’une décoration décernée à l’un de nos frères a eu de 
quoi nous réjouir, nous permettant ainsi de vérifier la qualité et la vitalité de nos 
relations de compagnonnage. Se réjouir de la joie de l’autre ! L’honneur fait 
aujourd’hui à l’un des nôtres, est un peu la reconnaissance d’un travail accompli en 
équipe mais après tout ce que je vous ai dit du Père Charbel, personne ne sera 
étonné que cette distinction revienne à lui. 

Denis Meyer, S.J. 


